
Conférence 

« Chevêchette et Tengmalm, les petites chouettes de nos 

montagnes » par Yves Muller 

Dans le cadre de son exposition temporaire « Redoutables Prédateurs », la 

Société d’Histoire Naturelle et d’Ethnographie de Colmar organise mercredi 12 

mars 2014 à 18h30 au musée, une conférence avec diaporama : « Chevêchette 

et Tengmalm, les petites chouettes de nos montagnes» donnée par Yves Muller, 

Président de la Ligue Pour les Oiseaux (LPO) Alsace et de l’Office des Données 

Naturalistes d’Alsace (ODONAT). 

Le conférencier qui s’intéresse à l’ornithologie depuis 40 ans, auteur d’une 

dizaine de livres et plus d’une centaine d’articles scientifiques sur les oiseaux, 

notamment les oiseaux forestiers, pics et chouettes, directeur et rédacteur de la 

revue Ciconia depuis 1979, s’attachera à nous présenter les caractéristiques de 

ces deux petites chouettes mystérieuses qui habitent la montagne vosgienne, la 

Chouette de Tengmalm qu’il a découverte en 1986 et la Chevêchette d’Europe 

en 2000.  

Espèce typique de la taïga, la Chouette de Tengmalm affectionne les forêts de 

résineux ou les bois mixtes (notamment les hêtraies-sapinières), 

particulièrement les vieux peuplements possédant des cavités favorables à la 

nidification. Elle se reproduit dans un trou d’arbre, souvent une ancienne loge 

de pic noir et utilise aussi volontiers les cavités naturelles non forées par un pic 

ou les nichoirs mis à sa disposition. Elle se nourrit essentiellement de micro-

mammifères (mulots et campagnols), rarement d’oiseaux ou insectes. La 

réussite de sa nidification est liée à l’abondance des rongeurs, qui, lorsqu’ils 

pullulent, sont des années à bonne reproduction, alors qu’en cas de disette, ces 

chouettes quittent la région ou ne pondent pas ! Signalée pour la première fois 

en 1863 dans le massif vosgien, sa reproduction est rapportée quelques années 

plus tard dans la vallée de Munster. Elle est découverte dans les Vosges 

moyennes en 1923 et dans les Vosges du Nord en 1986.  

La Chevêchette d’Europe quant à elle, affectionne les vieilles forêts clairsemées 

de résineux, parfois mélangées à des feuillus, avec des terrains de chasse 

favorables (petites clairières) et des cavités d’arbres. Elle niche dans les 

anciennes loges de pic, le plus souvent de Pic épeiche et se nourrit non 

seulement de micro-mammifères (mulots et campagnols) mais aussi de petits 

passereaux (mésanges, rouges-gorges, roitelets…).  

Rare et mystérieuse, elle est longtemps restée une énigme dans le massif 

vosgien. Signalée dès 1887 dans la partie lorraine, l’espèce est ensuite citée 

plus régulièrement dans les Hautes-Vosges au milieu du XXe siècle (années 

1960 et 1970). Elle se raréfie ensuite au point que seules six données ont été 

homologuées en deux décennies (années 1980-1999) pour tout le massif 

vosgien ! La situation change au XXIe siècle : elle est découverte dans les 

Vosges du Nord à basse altitude en 2000, puis dans les Vosges moyennes en 

2008 et en de nombreux sites des Hautes-Vosges à la fin des années 2010.  

Une synthèse récente a permis de différencier 129 territoires de Chouettes de 

Tengmalm et 72 territoires de Chevêchettes d’Europe dans l’ensemble du massif 

vosgien pour la période 2000-2009. 

Afin d’approfondir les connaissances concernant ces deux espèces et d’engager 

des actions de protection des sites de reproduction, un groupe de travail « 

Petites chouettes de montagne » regroupant naturalistes, forestiers et 

randonneurs s’est constitué en 2007 à l’initiative de la LPO et avec le concours 

de l’Office National des Forêts. Grâce à cette initiative, le nombre de données 

collectées tant dans le massif vosgien qu’en France, augmente année après 

année. 



La conférence est gratuite. Pas d’inscription préalable. Plateau à la sortie pour 

le développement de la société et de son musée. 

Rappel : l’exposition « Redoutables Prédateurs » (commissaire : Justine Clecq, 

responsable du service pédagogique) est visible au musée d’Histoire Naturelle 

et d’Ethnographie 11, rue Turenne à Colmar jusqu’au 23 décembre 2014, tous 

les jours sauf le mardi de 10h à 12h et de 14h à 17h, le dimanche de 14h à 18h 

(fermé le matin). 


